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MUR ANTIBRUIT : FRANCK MARLIN ET LES HABITANTS  
DU QUARTIER SAINT-MARTIN EXIGENT D’ÊTRE ENTENDUS 

Le Maire Franck Marlin est monté à nouveau au créneau concernant l’édification d’un mur antibruit aux abords de la nationale 20 
pour mettre fin aux nuisances sonores que subissent au quotidien les riverains. 

Les habitants du quartier Saint-Martin demeu-
rant aux abords de la RN20 ont signé une 
pétition dénonçant des nuisances « 24 h sur 
24, 365 jours par an, dues au haut niveau de 
pollution sonore et atmosphérique, émis par 
les vibrations et le bruit des voitures, camions, 
motos ». 
La mobilisation du premier magistrat de  
la Ville n’est pas la première du genre. En  
sa qualité de Maire et aussi de député,  
Franck Marlin a porté plus d’une fois le pro-
blème auprès du Conseil départemental de  
l’Essonne.  
« Aucune suite concrète n’a jamais été apportée 
aux innombrables interventions qui ont été 
engagées », regrette-t-il. « Cela ne peut plus 
durer. Les habitants sont à bout. Le mur antibruit 

est une nécessité et une légitime revendication 
pour des motifs impérieux : ceux de la santé de 
nos administrés riverains. Cela fait 20 ans que 
nous l’attendons. Même si le Conseil départe-
mental a fait des travaux importants sur la 
bande de roulement, le trafic est tellement 
dense que cela n’est pas suffisant. » 
Partageant pleinement l’indignation et le vif 
sentiment d’exaspération éprouvés par les 
trop nombreux habitants de la commune 
impactés, le Maire a donc adressé lundi 22 
février, un nouveau courrier au Président du 
Conseil départemental François Durovray dans 
lequel il exige un engagement ferme à travers 
l’inscription budgétaire de ce projet et l’éla-
boration d’un retro-planning en vue de la réa-
lisation du mur antibruit, ainsi que l’organisa-

tion d’une réunion dans les meilleurs délais. 
Le Maire a également relayé l’information 
auprès de Marie-Claire Chambaret et de Guy 
Crosnier, Conseillers départementaux du can-
ton d’Étampes, pour qu’ils défendent réso-
lument les intérêts fondamentaux des habi-
tants du territoire conformément au mandat 
qui leur a été confié. 
« Le Maire est bien conscient des problèmes 
que nous rencontrons, il nous soutient depuis 
20 ans, mais il faut maintenant que le Conseil 
départemental réagisse », déclare Abdelkader 
Noun, un riverain de la rue de Beauregard, à 
Saint-Martin. « Le bruit occasionné par le pas-
sage des voitures et des camions sur la nationale 
20 est incessant de jour comme de nuit. Il y en 
a tellement qu’on ne peut pas les compter. On 

les entend même quand les fenêtres sont fer-
mées. Le sommeil des adultes et des enfants 
est perturbé. C’est vraiment un problème de 
santé publique. Sans compter, qu’arrivés les 
beaux jours, nous ne pouvons pas profiter de 
nos jardins. Nous sommes plusieurs dizaines de 
famille à subir ces nuisances à Saint-Martin. 
Tous les riverains sans exception souffrent de 
cette situation. C’est insupportable. J’espère 
que cette nouvelle pétition et l’intervention de 
Monsieur le Maire vont permettre que le projet 
de mur antibruit se concrétise enfin. Le Conseil 
départemental en a réalisé un à hauteur d’Étré-
chy et d’Arpajon, nous espérons maintenant 
qu’il va aussi en faire un à Étampes car fran-
chement, depuis le temps, on se sent un peu 
abandonnés. »

Mardi 2 février, une réunion de la plus haute 
importance, initiée par le groupe Bouyges 
Travaux Publics s’est déroulée à la salle des 
fêtes de Saint-Hilaire pour présenter le projet 
de stockage de terre de remblais provenant 
des travaux du Grand Paris sur la commune 
de Saint-Hilaire, au lieu-dit Ardenne-La  
Saboterie.  
« Un projet inquiétant qui représente de multiples 
risques de pollution de l’air, des sols, des sous-
sols, de l’eau potable, des rivières et de la nappe 
phréatique de Beauce », déclare le Maire 
d’Étampes et député honoraire qui, surpris et 
indigné, n’a pas été convié à cette réunion. « Ce 
projet touche pourtant Étampes, puisque les ter-
rains qui seraient concernés jouxtent le territoire 
de notre commune », souligne le premier magis-
trat de la Ville qui a, durant 15 ans, bataillé aux 
côtés de l’ADSE (Association de Défense de la 
Santé et de l’Environnement) pour rendre 
caduque l’arrêté du projet de décharge de 
“déchets ultimes” à Saint-Escobille. 

 

Le Maire interpelle le président  
de l’Agglo et le Préfet 

« Je n’ai pas l’habitude de travailler en solo, les 
combats se gagnent ensemble. Et je ne com-
prends pas que le Président de l’Agglomération 
de l’Étampois Sud-Essonne n’ait pas associé 
davantage les maires des communes proches 
sur un sujet aussi grave. C’est pourtant son rôle 
de défendre notre territoire. La collectivité est 
un ensemble d’élus et la concertation est indis-
pensable pour qu’un territoire soit uni. J’ai écrit 
à M. Le Préfet pour connaître ses intentions et 
savoir ce qu’il pense de ce projet. En effet, l’Etat 

est décisionnaire sur ces questions d’environne-
ment. Compte-tenu de l’emplacement du site 
visé, situé au cœur d’un espace naturel actuel-
lement préservé et qui possède une richesse avé-
rée en matière hydrologique, géologique et agri-
cole, et au regard des conditions d’exploitation 
envisagées, qui engendreraient des nuisances 
environnementales et sanitaires intolérables, 
s’agissant notamment du risque de pollution 
substantielle de l’écosystème avoisinant, ce pro-
jet s’apparenterait en réalité à la création d’une 
véritable décharge à ciel ouvert. 
Les Étampoises et les Étampois m’ont donné des 
responsabilités, la protection de l’environnement 
et la préservation de leur cadre de vie en font 
partie. Je ne compte pas les décevoir. Il serait 
ainsi absolument inacceptable et profondément 
choquant que les habitants de l’Étampois, mais 
aussi que les agriculteurs locaux, subissent les 
externalités négatives d’un programme de déve-
loppement de dimension prétendument régio-
nale mais dont ils peinent toujours à percevoir 
les bénéfices potentiels dans l’amélioration de 
leur vie quotidienne. J’apporte donc une nouvelle 
fois tout mon soutien à l’ADSE qui a décidé de 
repartir au combat pour empêcher le déverse-
ment de 1 400 000 m3 de terre dites « natu-
relles » sur une superficie de 34 hectares sur le 
lieu dit Ardenne-La Saboterie, à Saint-Hilaire. 
Ainsi qu’au déboisement et à l’excavation de la 
zone exploitée à cet effet. Comme le fait juste-
ment remarquer l’ADSE, il y a trop d’incertitudes 
sur la nature et le contrôle des terres apportées. 
Il est estimé par ailleurs un passage de 
100 camions par jour qui emprunteraient la 
RD191 pour se rendre à Saint-Hilaire ! C’est 
énorme et impensable en termes de nuisances 
sonores, de pollution etc. 

« J’appelle tous les Étampois  
à signer la pétition »  

Nous ne voulons pas que Saint-Hilaire, commune 
voisine d’Étampes, ait les mêmes déboires que 
la ville d’Avrainville qui devait accueillir des gra-
vats et terre du chantier du Grand Paris et qui 
en réalité se retrouve avec une décharge de 
5 hectares sur les bras. Le premier signe d’in-
quiétude étant que le groupe Bouygues Travaux 
Publics a déposé son dossier de demande d’au-
torisation auprès des services de l’Etat avant la 
réunion dite de concertation du 2 février.  
Comment faire confiance à des personnes  

qui agissent ainsi avant même la tenue de la 
concertation ? 

Il faut donc faire concorde contre ce projet 
opaque et j’invite tous les Étampoises et les 
Étampois à signer la pétition en ligne sur le 
site : www.adse-saintescobille.com   

Bien que l’on ait voulu me mettre sur la touche, 
je serai là, comme je l’ai été par le passé, pour 
batailler sur des projets qui pourraient nuire à 
notre environnement et notre qualité de vie », 
conclut le Maire d’Étampes qui demande au 
Président de la Communauté d’agglomération 
des explications sur le manque de communi-
cation récurrent envers la Ville d’Étampes. 
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Ils témoignent :  
Claudette : « Cela va faire 63 ans que j’ha-
bite rue des Maraîchers et mon mari est né 
là. Il y a des jours ça va mais mon mari, il ne 
supporte plus. Il dort avec toutes les fenêtres 
fermées, les volets et tout. On ne peut pas 
être tranquille dans notre jardin. C’est inte-

nable. Il y a au moins 25 ans qu’une pétition avait été lancée 
par une infirmière du quartier pour avoir un mur antibruit. Elle 
le fait toujours. On nous a dit que sur la route a été mis un 
goudron pour que les camions fassent moins de bruit. Ce n’est 
pas suffisant. Et quand on ne dort pas, on entend que les bruits 
des camions... »

Maria : « J’habite ici depuis 32 ans. À l’époque, 
il n’y avait pas autant de voitures et camions. 
On dormait bien. On a été obligés de déplacer 
notre chambre derrière. C’est insupportable. 
L’été vous mangez dehors et vous êtes quand 
même dérangés par le bruit. C’est toute la jour-

née, du lundi au dimanche. Même des fois, la nuit, les camions 
klaxonnent et on est réveillés par le bruit. On sursaute.  Les motos, 
c’est infernal aussi. J’ai du double vitrage pour atténuer le bruit. 
On a isolé mais ce n’est pas suffisant. On voulait vendre mais les 
gens qui viennent visiter disent qu’il y la 20. Cela nous a descendu 
le prix de la maison. Un mur antibruit, cela serait impeccable, l’idéal. »

Abdelkader : « C’est un brouhaha incessant 
toute la semaine, jours fériés et week-ends com-
pris. Alors ça, la RN20, plus les grandes lignes 
de train que l’on entend avec le vent, plus la voie 
de délestage du RER... On a réagi par rapport 
aux travaux qui ont eu lieu sur la RN20 qui se 

sont arrêtés pile poil à Carrefour. On s’est demandé si le Petit-Saint-
Mars et Saint-Martin faisaient réellement partie d’Étampes. On nous 
a répondu oui parce que la route a été refaite. Je suis désolé mais on 
n’a pas vu les changements. C’est pareil pour les 70 km/h. Il faudrait 
peut-être rouler un petit peu sur la N 20 pour se rendre compte que 
de toute façon les poids lourds ne suivent pas la réglementation. »

NON AU PROJET DE STOCKAGE DES DÉCHETS DU GRAND PARIS  
À SAINT-HILAIRE : FRANCK MARLIN MONTE AU CRÉNEAU

NON
Le Sud-Essonne n'est pas la poubelle de Paris.
Au projet de décharge à Saint-Hilaire !

SIGNONS la pétition : www.adse-saintescobille.com
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L A  V I L L E  A U X  C O M M A N D E S

Lundi 22 février, Louca a pris 
ses fonctions à la Police muni-
cipale d’Étampes. Tout comme 
sa collègue Marie-Elisabeth, 
arrivée le 1er février dernier, 
Louca a été recruté, à la 
demande du Maire d’Étampes, 
pour renforcer l’actuelle 
équipe de policiers municipaux. 
Le professionnel, âgé de 
41 ans, a travaillé 20 ans dans 
l’Armée de Terre. « Après avoir 
effectué un BEP électrotech-
nique, j’ai décidé de m’engager 
à 18 ans. J’avais besoin de bou-
ger et comme on dit “voir du pays”. Mes premières mis-
sions, je les ai faites au Kosovo. Je suis parti sur des opé-
rations de maintien de l’ordre public d’une durée de 6-7 
mois durant 4 ans », déclare-t-il. « Puis, j’ai effectué éga-
lement sur des périodes plus ou moins longues des opé-
rations de sécurisation en Afrique : en Côte d’Ivoire et au 
Cameroun. Quand je revenais en France, je faisais partie 
du dispositif Sentinelle et Vigipirate. J’ai quitté l’armée 
pour des raisons de famille, mais pas l’uniforme », sou-
ligne-t-il. En effet, Louca a intégré la Police municipale 
de Massy en 2017. « Au lieu d’être policier du monde, je 
suis devenu policier de proximité. Et, j’ai découvert la PM 

d’Étampes en y faisant un stage 
pratique d’une semaine. J’y ai 
tout de suite apprécié l’esprit 
d’équipe et de cohésion, notam-
ment avec la Gendarmerie et la 
Police nationale. Puis, j’aime les 
projets qui sont en cours pour 
développer le service. Le Maire 
fait le nécessaire pour aider et 
soutenir les policiers municipaux. 
Il leur donne les moyens de tra-
vailler, c’est primordial pour exer-
cer son métier dans des bonnes 
conditions, d’autant que les poli-
ciers municipaux sont les primo-

intervenants dans 90 % des cas. Ce que j’aime dans ce 
métier, c’est être sur le terrain, servir, venir en aide à la 
population », ajoute Louca. En parallèle, le brigadier 
aime et pratique aussi beaucoup de sports. Au rugby, 
il a évolué en équipe de France chez les juniors et chez 
les militaires. Il pratique également la musculation et 
pilote des motos de grosse cylindrée. « Je m’entraîne 
sur des circuits professionnels », précise-t-il. Particuliè-
rement content d’avoir intégré la Police municipale 
d’Étampes, Louca entend continuer à se former et pas-
ser des concours pour évoluer dans le métier. « Porter 
l’uniforme est pour moi une fierté. »

Police municipale :  
Louca, la 2e recrue a pris ses fonctions !

Le parc relais est ouvert depuis lundi : 488 places disponibles !

17, rue d’Enfer, angle place de la Bastille - 91150 ETAMPES
01 69 58 72 50

Fax. : 01 69 58 72 35

Nelly Quiniou et son équipe 
vous accueille pour tous vos projets de crédits.
Pensez à regrouper vos crédits et négocier vos assurances. Prêt immobilier,
personnel, trésorerie, assurances emprunteurs, avance sur épargne salariale...

Ouvert du mardi au samedi.
Mardi au vendredi : 

9 h 30 à 13 h et de 14 h à 18 h.

Le samedi :
9 h 30 à 16 h 30.

Q.C.F

Même SANS APPORT devenez PROPRIÉTAIRES !!!

quiniou@qcf-credits.fr
www.qcf-credits-etampes.fr

Pensez à regrouper 
vos crédits

➜ DES NOUVELLES DES DRONES
« Dès que la météo et leur emploi du temps le permettent, les 2 agents 
de la Police municipale continuent à se former au pilotage des drones 
et à intégrer la réglementation. Pour des raisons administratives, leur 
examen est décalé de mars à mi-avril. Ils seront donc très prochainement 
opérationnels », assure le responsable de la Police municipale.

➜ UNE PRÉSENCE SUR LE TERRAIN RENFORCÉE
« Grâce aux nouveaux venus et comme le souhaitait le Maire, nous allons 
pouvoir intensifier la présence d’agents sur la voie publique, car c’est ce 
qu’attendent les administrés. Nos amplitudes horaires étaient déjà 
importantes : de 8 h à 20 h, du lundi au samedi. Nous serons très bientôt 
présents de 8 h à 23 h. Nous travaillons également sur le projet de 
patrouilles 7 jours sur 7 », précise le responsable de la Police municipale, 
Sébastien Pottin.

➜ 2 NOUVEAUX AGENTS D’ICI L’ÉTÉ
Après les 2 nouvelles recrues en février (cf. article ci-contre), les 
effectifs de la Police municipale vont continuer à s’étoffer. D’ici cet 
été au plus tard, 2 nouveaux agents prendront leurs fonctions pour 
porter à 14 le nombre de policiers municipaux. 

POLICE MUNICIPALE : À VOTRE SERVICE, CELUI DE LA PROXIMITÉ
Plus d’agents, plus de formations, plus d’outils au service de la sécurité des Étampois. Comme l’avait annoncé le Maire, la restructuration 

de la Police municipale est une priorité absolue. Si le temps est à l’action, le fil rouge reste bel et bien celui de la sécurité. 

T R A N S P O R T S

Ce lundi 1er mars, dès 7 h, Gérard Hébert, 
Conseiller régional et adjoint au Maire 
en charge des Grands projets et de l’Ur-
banisme, était présent aux côtés du res-
ponsable des sites d’Effia et notamment 
celui du Parc relais d’Étampes, Jacquot 
Razafin, pour tester le nouvel équipe-
ment de 488 places à disposition des 
Étampois et des Sud-Essonniens. « J’ai 
testé. Tout fonctionne parfaitement bien. 
Je suis allé sur chacun des 3 niveaux, rez-
de-chaussée, premier étage et deuxième 
étage à ciel ouvert. C’est un Parc relais très 
agréable pour circuler et pour stationner. 
Je me suis garé. C’est fluide. C’était un équi-
pement attendu pour désengorger les par-
kings aux alentours. 488 places, ça va faire 
la différence », a déclaré Gérard Hébert. 
Effia propose plusieurs formules d’abon-
nements : 0 € par mois avec le passe 
Navigo annuel, 40 € par mois avec le 
Passe Navigo mensuel et 50 € par mois 
pour l’abonnement standard. La gratuité 
du passe Navigo annuel avait été deman-
dée par le député Franck Marlin et obte-
nue. Depuis, redevenu Maire, ce dernier 
n’a eu de cesse de solliciter auprès d’Ile-
de-France Mobilités et de sa présidente 
Valérie Pécresse, l’extension de cette gra-
tuité aux autres formules d’abonne-
ments. « Vous êtes détenteur d’un forfait 
Navigo annuel chargé et réalisez plus de 
10 entrées/sorties par mois dans ce parc 
de stationnement ? Alors vous pouvez béné-
ficier de cette offre. Nous vous invitons à 
prendre contact dès à présent auprès du 

gestionnaire de votre parc relais pour 
connaître toutes les modalités de  
remboursement », indique Ile-de-France 
Mobilités. 
 
Plus d’informations sur  
www.iledefrance-mobilites.fr  
Rendez-vous sur le site  
www.effia.com / souscrivez un 
abonnement. 
 
Mercredi 3 mars, alors que le marquage 
au sol aux abords du parc était en cours 
de réalisation, le Maire Franck Marlin est 
également venu visiter le site, accompa-
gné de son Adjoint Jean-Michel Josso (en 
charge notamment des Travaux, de la 
Voirie et de l’Accessibilité). « Il faut d’abord 
noter que ce Parc relais s’inscrit magnifi-
quement dans le paysage. Ce qui n’était 
franchement pas simple au pied de la Tour 
de Guinette et de sa verdure. Ensuite, on 
peut se réjouir puisque nous récoltons les 
fruits d’années de combats, de mobilisation 
à la fois pour obtenir la surélévation de 
places de parking supplémentaires, mais 
aussi pour garantir la gratuité aux déten-
teurs de Passe Navigo annuel. C’est aussi 
le résultat d’un beau partenariat avec Ile-
de-France Mobilités, Effia et la SNCF. On 
va continuer à travailler ensemble, appren-
dre à se connaître, pour proposer de nou-
veaux services aux administrés comme 
cette crèche adjacente qui ouvrira en sep-
tembre ou d’autres projets qui pourraient 
voir le jour », a déclaré Franck Marlin.
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LE PRÉFET, DIRECTEUR NATIONAL DE L’ACTION CŒUR DE VILLE,  
EN VISITE À ÉTAMPES

Tous les partenaires du dispositif Action Cœur de Ville étaient réunis le 16 février dernier à l’Hôtel de Ville pour une visite du 
Centre-Ville jusqu’au Carrefour des Religieuses, à la Cité administrative. Rollon Mouchel-Blaisot, Préfet et Directeur du programme 

national Action Cœur de Ville, était présent ainsi que le Sous-préfet d’Étampes Christophe Deschamps aux côtés, notamment de 
Marie-Claude Girardeau, 1re adjointe au Maire, et de Mehdi Mejeri, délégué du Maire chargé des Commerces, de l’Artisanat,  

de l’Attractivité du Centre-Ville et du dispositif Action Cœur de Ville. 

Suite à une visite du Centre-Ville, de la place 
Saint-Gilles et de son marché mardi 16 février 
dans la matinée, le constat et le résumé de 
la réunion à la Cité administrative dressés par 
le Sous-préfet Christophe Deschamps sont 
clairs, nets et précis : « Ce qui a été bien valorisé 
ce matin que cela soit au travers de la visite du 
Centre-Ville ou la présentation qui a été faite, 
ce sont les atouts de la Ville d’Étampes comme 
vous l’avez vu Monsieur le Préfet. Cette forte 
centralité exercée par la Ville d’Étampes sur 
l’ensemble du bassin de vie de l’Étampois. De 
nombreux atouts, de nombreux potentiels, un 
gros travail quand même à venir notamment 
sur tout ce qui est habitat et commerce de proxi-
mité. Je crois que la Banque des Territoires a 
précisé les actions très concrètes qu’elle peut 
mettre en œuvre à vos côtés notamment sur 
les commerces. J’ai envie de dire que mainte-
nant il faut vraiment passer à l’action. Dans la 
présentation qui a été faite, je crois avoir retenu 
qu’il y avait trois actions qui avaient été termi-
nées depuis que l’avenant a été signé le 20 jan-
vier 2020. L’Etat déconcentré est là pour vous 
accompagner au quotidien. Vous pouvez comp-
ter sur nous pour vraiment mobiliser l’ensemble 
des équipes de la DDT, de la Préfecture et bien 
sûr de la sous-préfecture, l’ensemble des services 
de l’Etat compétents pour vous accompagner 
d’un point de vue technique évidemment. Je 
pense que là vraiment, il faut prendre le lea-
dership de tout ce programme Action Cœur de 
Ville à votre niveau, définir une gouvernance 
resserrée, que l’on puisse travailler ensemble 
au sein de comités de projets sur plusieurs axes 
de travail : habitat, commerce de proximité, 
culture... Je crois que vous avez de beaux projets 
pour l’accès à la culture en Centre-Ville. L’idée, 
c’est de renforcer l’attractivité car Étampes a 
un passé prestigieux, un patrimoine historique 
vraiment remarquable et il faut le valoriser. Je 
pense qu’il vous faut définir des priorités, pas 
forcément très nombreuses, où l’on s’engage 
tous au travers de fiches action et on se mobilise 
collectivement c’est-à-dire Etat, collectivités, 
commune, intercommunalité pour la mise en 
œuvre de ces projets et la valorisation des atouts 

de la commune d’Étampes. Je suis à votre dis-
position pour engager tout cela très vite. Le 
temps passe et la crise sanitaire ne facilite pas 
les choses. Vous nous avez montré au travers 
de la visite des projets très intéressants notam-
ment celui de la galerie marchande. » 
 
« J’ai eu l’impression en visitant Étampes ce 
matin que l’Action Cœur de Ville avait été 
faite pour vous. Vous avez un potentiel 
exceptionnel pour réussir l’Action Cœur de 
Ville » dixit le Préfet, Directeur national de 
l’Action Cœur de Ville 
 
Dès 9 h, rendez-vous avait été donné à  
l’Hôtel de Ville pour un accueil convivial  
petit-déjeuner et café avant de visiter le Cœur 
de Ville en commençant par l’ancienne  
Galerie marchande qui fait l’objet de  
plusieurs projets. Rue de la Juiverie, place 
Notre-Dame, rue de la République, rue 
Magne, rue de la Vigne, rue Paul-Doumer, 
place Saint-Gilles en plein marché du mardi 
matin pour un terminus au Carrefour des Reli-
gieuses, la Cité administrative où une grande 
salle avait été préparée pour qu’une réunion 
de présentation puisse se tenir. Une commis-
sion de travail et de débats constructifs s’est 
tenue pour élaborer de nouveaux projets et 
revoir de fond en comble les différentes 
options du projet Cœur de Ville, en partena-
riat avec l’Etat, la Banque des Territoires, la 
DDT 91, Action Logement, la CAESE. 
 
La présentation a été réalisée par Marion 
Troissant, chef de projet Action Cœur de Ville. 
Puis plusieurs personnalités ont pris la parole 
et en premier lieu Rollon Mouchel-Blaisot, 
Préfet et Directeur national du programme 
Action Cœur de Ville : « Vous avez ici à Étampes, 
et cette trop courte visite me l’a confirmé, un 
potentiel exceptionnel pour réussir Action Cœur 
de Ville. Je n’en doutais pas avant d’arriver mais 
j’en ai vraiment eu confirmation. Vous êtes une 
ville avec une véritable fonction de centralité. 
Vous avez un patrimoine exceptionnel. J’ai eu 
l’impression en visitant Étampes ce matin que 

l’Action Cœur de Ville avait été faite pour vous. 
Vous avez l’intention de sortir un certain nombre 
de projets de manière opérationnelle. L’enga-
gement financier est là et avec une amplifica-
tion par le plan de relance dans deux domaines 
dont le soutien au commerce de proximité. Pour 
le Manager de commerce, vous avez obtenu 
cette subvention. Vous avez un projet d’artisans 
d’art, je trouve ça exceptionnel. »  
 
Sollicité par le Préfet, Mehdi Mejeri, délégué 
du Maire chargé des Commerces, de l’Artisa-
nat, de l’Attractivité du Centre-Ville et du dis-
positif Action Cœur de Ville, a fait un état 
des lieux en cette période de Covid-19 : « Glo-
balement, nous n’avons pas de fermeture, de 
baisse de rideau. Les effets de la crise sanitaire, 
on les verra dans les prochains mois. Avec les 
vitrines de l’Étampois, l’ensemble des commer-
çants d’Étampes et de l’agglomération peuvent 
mettre leurs produits en avant et cela leur per-
met un recensement numérique et une visibilité 
supplémentaire parce qu’aujourd’hui on sait 
très bien que la vitrine classique est difficile. 
Nous avons aussi la Région qui aide à la tran-
sition numérique en finançant à hauteur de 
1 500 € maximum 50 % du projet de site Inter-
net. Concernant les boutiques à essai ou com-

merces éphémères, nous sommes très intéressés 
par ce projet en ce qui concerne l’artisanat. 
L’objectif est d’installer, à court ou moyen terme, 
des artisans d’art qui pourraient par exemple 
tourner 4 à 6 mois pour avoir un renouvellement 
et attirer une clientèle différente. »  
 
Marie-Claude Girardeau, 1re adjointe au Maire 
a ensuite pris la parole : « Nous cherchons à 
développer le maraîchage par l’installation d’un 
maraîcher bio. Nous avons des terrains que nous 
souhaitons remettre en culture maraîchère. Cela 
fait partie de notre programme avec les circuits 
courts. La qualité d’une ville moyenne et à taille 
humaine est aussi d’offrir à tous la possibilité de 
bénéficier de la nature et des espaces verts. C’est 
quelque chose qui nous tient beaucoup à cœur. 
Ce qui fait la qualité de la vie. » 
 
A la fin de la réunion, une documentation sur le 
patrimoine d’Étampes a été remise à l’ensemble 
des participants. « J’ai bien compris qu’en 2022, 
nous fêtions le millénaire de la Collégiale Notre-
Dame donc cela sera un grand anniversaire pour 
l’Action Cœur de Ville d’Étampes », a conclu Rollon 
Mouchel-Blaisot. « Cela serait bien que les deux 
coïncident », lui a répondu Marie-Claude Girar-
deau. « Cela coïncidera », a confirmé le Préfet.
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Le 19 janvier dernier, au lendemain du 1er jour du début de 
la campagne de vaccination pour les plus de 75 ans, le Maire 
d’Étampes avait déjà visité aux côtés du directeur du Centre 
Hospitalier Sud-Essonne (CHSE) le centre de vaccination. 
Jeudi 11 février, dans l’après-midi, il a souhaité revenir faire 
le point en compagnie du député Bernard Bouley et de la 
conseillère municipale Emmanuelle Royère. « Voici le plateau 
de consultations externes de l’hôpital qui sert provisoirement de 
centre de vaccination », présentait le directeur du CHSE,  
Christophe Misse. « Ce centre de vaccination est mixte avec le 
Pfizer et le Astra Zeneca. Nous avons commencé hier la campagne 
de l’Astra Zeneca qui est pour l’instant réservé aux personnels 
de santé libéraux et personnel de santé hospitalier », expliquait 
le directeur du CHSE.  

Le centre de soins infirmiers de la Ville participe  
à la campagne de vaccination  

« Une des infirmières du Centre de soins infirmiers d’Étampes 
nous aide pour la vaccination. Je me permettrais de compléter 
les propos de Monsieur le Directeur. Le centre de vaccinations 
fait tout et il fait tout bien », expliquait le Dr Jean-Charles 
Lorenzo, médecin réanimateur et président du Conseil de 
surveillance de l’hôpital venu saluer les visiteurs entre deux 
injections. « Nous avons vacciné 2000 personnes dont plus de 
500 ont déjà eu leur deuxième injection. Pour les plus de 75 ans, 
nous avons vacciné 1 300 personnes, essentiellement du terri-
toire. Près de 150 ont déjà reçu leur 2e injection. Il n’y a pas de 

retard entre la première et la deuxième injection », concluait 
le directeur du CHSE.

CHSE : visite du centre de vaccination par le Maire Franck Marlin et le député Bernard Bouley 
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Où en est la campagne de vaccination à 
l’hôpital d’Étampes ? 
« Je tiens tout d’abord à rappeler que notre 
centre de vaccination est unique en son genre 
en Essonne. Le site d’Étampes du CHSE est en 
effet le seul à réaliser à la fois la vaccination 
des professionnels hospitaliers, des profession-
nels de santé libéraux, des personnes âgées de 
plus de 75 ans ainsi que des personnes atteintes 
de maladies qui les rendent très vulnérables à 
la COVID-19. À ce titre, nous sommes d’ailleurs 
fiers d’avoir franchi la barre des 3 700 injections 
le 26 février et approchons désormais des 4 
000, avec en moyenne 80 par jour. Les retours 
des consultants sont très positifs. Nous pouvons 
répondre ainsi aux sollicitations des pouvoirs 
publics afin d’organiser une équipe mobile de 

vaccination comme celle qui a été mise en place 
ce jeudi à la Résidence Clairefontaine. »  
 
Quelle est la prochaine étape ? 
« Nous allons entrer dans une nouvelle phase 
avec le vaccin Astra Zeneca. Selon les directives 
de l’Agence Régionale de Santé, dès les pro-
chains jours, nous allons pouvoir vacciner les 
patients de l’hôpital qui le souhaitent, pour 
tous ceux âgés de 50 à 74 ans et présentant 
des comorbidités. À priori, le reste de la popu-
lation sera plutôt orienté vers les médecins 
généralistes ou les pharmaciens. » 
 
Comment évaluez-vous la situation 
localement ? 
« Depuis plusieurs semaines, elle semble stable 

dans le Sud-Essonne. Notre service de réani-
mation COVID est toujours plein. Il y a donc 
encore une tension importante sur les soins 
critiques. C’est moins tendu en médecine 
COVID. Les taux de positivité des tests restent 
élevés, aux alentours de 10 %. Le variant bri-
tannique concerne environ la moitié de ces 
tests positifs. » 
 
Quels messages souhaitez-vous adresser 
à la population ?  
« Il y en a 2. Le premier reste évidemment l’ap-
plication de tous les gestes barrières, sans relâ-
chement, surtout pour faire face à des variants 
plus contagieux. D’autre part, pour ceux qui 
le peuvent, il ne faut pas hésiter à se faire vac-
ciner. Il y a eu des informations erronées pour 

le vaccin Astra Zeneca. Il est très fiable, efficace 
et sans plus d’effets indésirables qu’un clas-
sique vaccin de la grippe. » 

LE POINT SUR LA SITUATION SANITAIRE AU CHSE AVEC SON DIRECTEUR, CHRISTOPHE MISSE. 

La Coopérative Agricole Ile-de-France Sud est habi-
tuellement au Salon de l’Agriculture aux côtés des 
agriculteurs Sud-Essonniens et des élus du territoire 
pour vanter les mérites du terroir et du Made in Ile-
de-France sud, du Made in Sud-Essonne et du Made 
in Étampes. Comme la SARL Légumes de la Cha-
louette. « Ce sont deux agriculteurs qui cherchent à 
diversifier leur exploitation et à prendre le pas de l’in-
térêt actuel des consommateurs franciliens pour des 
produits locaux qui sont des produits dont on connaît 
l’origine, des produits qui ont une parfaite traçabilité 
et qui en termes de responsabilité sociale, économique 
et environnementale, permettent de rapprocher la pro-
duction du consommateur. Et notamment en visant à 
la fois le besoin de tout à chacun avec un intermédiaire 
qui est Rungis qui redistribue dans les réseaux classiques 
de distribution mais en même temps, ils ciblent, avec 
nous d’ailleurs, en partenariat la restauration collective 
qu’elle soit sociale ou privée. Et notamment le besoin 
pour la restauration des écoliers Étampois. Il y a un 
projet pour reconstruire la cuisine centrale d’Étampes. 
Des agriculteurs comme ceux de la SARL Légumes de 
la Chalouette seront capables demain de fournir la 
future infrastructure qui servira des légumes frais aux 
écoles maternelles et élémentaires. Dans la Coopérative, 
notre rôle est d’accompagner les producteurs sur le 
plan technique et éventuellement de les accompagner 
sur le plan logistique, en relation avec les communes 
comme la Ville d’Étampes, vis-à-vis des intercommu-
nalités, du Département et de la Région, nous sommes 
à l’écoute de la structuration d’une filière de production 
de légumes de plein champ notamment en prenant à 
notre charge, en plus de l’aspect technique, la partie 
du stockage froid. Les légumes qui vont atterir dans 
l’assiette du lycéen, du collégien ou de l’écolier auront 
été stockés pendant une période de 6 à 8 mois sous 
forme de produits bruts dans des frigos sur le territoire 
et ils seront préparés et transformés sur le territoire 
pour être consommés. La Coopérative entend jouer un 
rôle sur le stockage froid de ces produits bruts », 
explique Hervé Courte, directeur de la Coopérative 
Agricole Ile-de-France Sud.

« Des produits locaux qui ont 
une parfaite traçabilité », 

dixit Hervé Courte, 
directeur de la Coopérative 

IDF Sud 

LÉGUMES DE LA CHALOUETTE :  
UNE SARL FAMILIALE ET LOCALE !

Ils auraient pu être au Salon de l’agriculture 2021 qui aurait dû s’ouvrir ce lundi 
1er mars pour 15 jours et qui ne peut se tenir en raison de la Covid-19.  
Rencontre avec Quentin Morchoisne et Eric Marchand qui ont fondé  

la SARL Les Légumes de la Chalouette, au hameau de l’Humery, avec l’aide  
de la Région et le soutien indéfectible du Maire d’Étampes Franck Marlin. 

Hameau de l’Humery, un hangar. Telles étaient les indications 
de Quentin Morchoisne pour trouver la SARL Légumes de 
la Chalouette. Un hangar de 800 m2 de surface au sol et de 
9 mètres de hauteur symbole de la récente création, en 
2019, de la SARL par ses deux associés : Quentin Morchoisne 
et Eric Marchand. Deux producteurs locaux. Le premier, fils 
de Jean-Marc Morchoisne avec lequel il est associé, a 27 ans 
et est installé à cheval sur 3 communes : Étampes, Châlo-
Saint-Mars et Guillerval. Le deuxième est l’oncle du premier, 
a 47 ans, et travaille avec sa compagne, Ingrid, à Châlo-Saint-
Mars. Une entreprise agricole familiale qui s’est diversifiée 
de l’activité d’une ferme céréalière vers une production de 
légumes de plein champ (carottes, navets...).  

Carotte jaune, blanche et orange ;  
navet violet et jaune  

« À l’origine, il y a deux exploitations céréalières (blé, orge, 
colza, betteraves...). En 2019, nous avons installé un système 
d’irrigations sur nos champs respectifs. Nous ne l’avions pas 
sur nos structures. J’ai fait mon forage, avec mon père et Eric 
Marchand a fait le sien. J’avais envie de faire de la carotte. 
C’est un bon compromis car cela nous permet de compléter les 
périodes creuses liées à l’activité céréalière. Nous nous sommes 
regroupés entre mon père et moi et Ingrid et Eric pour en dis-
cuter. L’idée est venue que nous voulions mutualiser le projet 
et le matériel. Nous avons créé la SARL Légumes de la Cha-
louette. On fait de la carotte jaune, blanche et principalement 
de la orange ainsi que du navet violet et boule d'or ( jaune). La 
partie production est réalisée sur nos deux exploitations et la 
partie conditionnement et stockage est réalisée dans le hangar 
construit en 2020... 
Aujourd’hui, nous avons un grossiste qui travaille dans la res-
tauration collective et privée sur l’Ile-de-France : restaurants 
d’entreprise et cantine scolaire. Nous sommes labellisés Ile-de-
France Terre de saveurs. C’est l’année de la création que la 
SARL a bénéficié d’une aide financière de la Région afin que 
les agriculteurs soient aidés à se diversifier dans de nouvelles 
cultures », raconte Quentin Morchoisne aux côtés d’Eric et 
Ingrid Marchand. 

Franck Marlin, Maire d'Étampes :  
« C'est un projet que j'ai soutenu depuis le début »  

Le Maire d’Étampes Franck Marlin qui a soutenu le projet 
depuis ses prémices et accompagné les agriculteurs afin 
qu’ils puissent le développer explique : « C'est un projet que 
j'ai soutenu depuis le début. On connaît mon attachement au 
terroir local et mon soutien indéfectible aux agriculteurs. Je 
reste convaincu que l’avenir de nos assiettes doit se jouer sur 
notre territoire. Nous devons prendre toute notre place. Nous 
avons le savoir-faire, la qualité et les bonnes idées. C’est en ce 
sens que je soutiens depuis de nombreuses années les projets 
portés par nos producteurs locaux. Mon engagement est sans 
faille, au service de tous, des particuliers comme des usagers 
de la restauration collective. Portage de repas à domicile pour 
les personnes âgées, cantine des écoliers... Je travaille sur la 
révision des protocoles et des mauvaises habitudes pour chasser 
la malbouffe industrielle et revenir à l’essentiel. Valoriser les 
circuits courts, encourager l’emploi local... Cela s’appelle le bon 
sens. Celui de l’évidence et de la raison. C’est le chemin que je 
choisis. » 
 

Retrouvez des adresses de circuits courts et de pro-
ducteurs du Sud-Essonne sur le site www.etampes.fr 
> Sortir > Commerces et artisans > Les marchés et pro-
ducteurs locaux Lien direct : http://www.mairie-
etampes.fr/page_marches_producteurs_locaux.html

Une équipe mobile a pu vacciner 
28 résidents de Clairefontaine jeudi 4 mars.  
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LIBRE EXPRESSION
ENSEMBLE ON FAIT TELLEMENT PLUS ETAMPES EN COMMUN

Mathieu HILLAIRE, Aline GARNIER, Maxime MARCELIN, Camille 
BINET-DEZERT, Jacques CORBEL.   
http://www.etampesencommun.fr @: contact@etampesencommun.fr

Clotilde Douard, Tarik Meziane et Isabelle Tran Quoc Hung 
Email : eeetampes@protonmail.com

Touche pas à mon cadre de vie ! 
La richesse du patrimoine naturel de notre commune fait 
son identité de "ville à la campagne" et nous permet de 
bénéficier d'un environnement préservé. Il est ainsi impératif 
de lutter contre toute atteinte à notre cadre de vie. 

Nous sommes donc totalement mobilisés afin que le Conseil 
départemental procède enfin à l'édification d'un mur anti-
bruit sur la RN 20 pour remédier aux nuisances sonores et 
à la pollution générées par le trafic routier. 

Nous exigeons également l’abandon définitif du projet de 
stockage de déchets à Saint-Hilaire. Non, le Sud-Essonne 
ne deviendra jamais la poubelle du Grand Paris ! 

Ces deux combats que nous menons aux côtés des habitants 
et des défenseurs de l’environnement traduisent notre enga-
gement pragmatique en faveur de la protection de notre 
cadre de vie local, à l’inverse des apôtres d’une écologie 
punitive, discriminatoire et idéologique. 

PAS DE COUP DE POMPE  
DANS LES GASPILLAGES 

En début de mandat, c'est souvent aux premières orientations 
budgétaires que l'on se fait une meilleure idée des 6 années 
à venir. Dans une ville comme Etampes, que chacun sait suren-
dettée par une gestion calamiteuse, le bon sens aurait voulu 
que les pratiques changent, que les gaspillages cessent : il n'en 
est rien. Prenons un exemple : les cartes carburants. 106 sont 
en circulation dans notre commune, pour une centaine de 
véhicules municipaux. À l'inverse, les collectivités  attentives 
à leurs dépenses en comptent moitié moins avec un parc auto-
mobile de taille équivalente dans le but de faciliter le contrôle 
des budgets et le suivi mensuel des dépenses.  
Il est temps qu'Etampes s'aligne sur les bonnes pratiques qui 
nous entourent pour sortir de la zone rouge budgétaire.  
Vous pouvez compter sur notre vigilance pour aider notre ville 
à préparer son avenir.

Franck MARLIN et la liste « Ensemble, on fait tellement plus »

UNE EQUIPE S’ENGAGE POUR ETAMPES

Démocratie participative : faisons découvrir 
Etampes au plus grand nombre ! 

Les Etampois sont fiers du patrimoine historique de leur 
ville. Nous sommes nombreux à  valoriser les quartiers auprès 
de nos proches en se promenant à travers les ruelles et chemins. 
Tous ceux qui partent à la découverte d’Etampes sont rapide-
ment conquis. Alors, certes, le tourisme est au ralenti en ce 
moment mais rien n’empêche, avec les beaux jours, d’user de 
formules innovantes en extérieur tout en respectant les gestes 
barrières. Déjà la CAESE propose des audioguides en prêt et 
des carnets d’explorateurs. 
De notre côté, dès l’élaboration du programme de campagne, 
notre équipe proposait qu’Etampes soit inscrite sur la pla-
teforme “Greeters” 
Nous demandons à la mairie de faire le nécessaire. Chacun 
pourra alors s’inscrire sur cette plateforme et proposer 
bénévolement des visites à sa façon, pour contribuer à la 
dynamique dont Etampes a tant besoin.

Nationale 20 
Un mur antibruit  
réclamé à cor et à cri

P2 / Louca, nouveau 
brigadier de la 
police municipale.

P2 / Non au projet  
de décharge à 
Saint-Hilaire !

P3 / Action Cœur de Ville, 
le préfet en visite  
à Etampes.

P7 / L’aire de pum track de 
l’Ile de Loisirs a trouvé 
son public.
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I N F O S  M U N I C I P A L E S

• Pharmacie de garde  
Dimanche 7 mars : PHARMACIE PAYTRA : 3, rue 
Neuve-Saint-Gilles, à Étampes. 

• Menu des enfants  
Lundi 8 : betteraves bio, sauté de porc ou de 
dinde sauce aigre-doux, pâtes, Flanby chocolat, 
fruit. Mardi 9 : repas végétarien : concombre 
sauce bulgare, steak végétal tomate basilic, 
julienne de légumes, mimolette, éclair vanille. 
Mercredi 10 : salade coleslaw, boulette de bœuf 
sauce provençale, purée, faisselle, fruit bio. Jeudi 
11 : crêpes au fromage, saucisse de volaille, len-
tilles et jeunes carottes au jus, yaourt nature 
sucré, kiwi. Vendredi 12 : salade verte au maïs, 

fileté de poisson au beurre citronné, riz et rata-
touille, emmental, compote de fruit. 

• Bienvenue à   
Le 05/02 : Lissandro Maury ; 08/02 : Léandre 
Ella Ondoua ; 14/02 : Ahmed-Tidiane 
Thiongane ; Maysem Tenoutit ; 15/02 : Ewen 
Canivet ; 16/02 : Kaïs Tissir ; Louis Ambel ; 
17/02 : Nylan Kajenthiran ; Chloé Chausson ; 
19/02 : Camila Riabi ; 24/02 : Lukas Tavares 
Relvas. 

• PACS enregistrés  
Le 12/02 : Coralie Merlo et Dylan Anglesy ; 

19/02 : Elheïne Leday et Maxime Aland ; 26/02 : 
Emilie Cases et Angèle Marchant ; Géraldine 
Marchand et Bastien Deliant. 

• Félicitations à  
Le 29/01 : Elsa Hens et Axel Liot. 

• Ils nous ont quittés 
Le 07/02 : Raymonde Pietre née Duhamel, 
88 ans ; Agnès Le Lay, 87 ans ; 09/02 : Claudine 
Charton née Cottart, 95 ans ; Renée Amiard née 
Formentin, 97 ans ; 11/02 : Maurice Touzeau, 
86 ans ; 14/02 : Raymond Loison, 93 ans ; 
16/02 : Claudine Gaudron née Haulbert, 81 ans ; 
21/02 : Odette Vaultier, 92 ans.

ÉTAT CIVIL

Retrouvez  
Etampes info  

en couleur 
chaque jeudi soir 
➜ sur le site de la Ville : 

www.etampes.fr 
ou en vous inscrivant à la 

newsletter (formulaire  
disponible en bas de la  
page d’accueil du site 

www.etampes.fr).

Alors que le printemps pointe le bout de son nez, 
que les arbres et plantes retrouvent des couleurs, 
la collecte des déchets verts reprend son cours 
chaque lundi matin à compter du 8 mars 
(les sacs doivent être déposés la veille, 
après 20 h) et ce jusqu’au 29 novembre. 
En prévision de cette date, la Commu-
nauté d’Agglomération de l’Étampois-Sud-
Essonne a mandaté une société pour procéder à la 
distribution de sacs du 1er au 6 mars. En cas d’absence, un bon de 
passage a été déposé dans la boîte aux lettres et le retrait des sacs 
se fera aux Services Techniques Municipaux (19, rue Reverseleux). 
Renseignements : 01 69 92 67 13. 

L A  V I L L E  A U X  C O M M A N D E S

POUBELLES : TOLÉRANCE ZÉRO  
ET VERBALISATION SYSTÉMATIQUE  

À L’ENCONTRE DES CONTREVENANTS  
Le week-end dernier, des sacs 
poubelles ont encore été retrou-
vés sur le trottoir. Le Maire Franck 
Marlin ne décolère pas. « C’est 
tolérance zéro et verbalisation sys-
tématique à l’encontre des contre-
venants. La propreté, c’est le res-
pect. Le respect des autres, le 
respect de ses voisins, des agents 

qui travaillent pour la propreté de la Ville... Le respect 
de son environnement. C’est aussi se respecter soi-
même », a affirmé le Maire.  

REPRISE DE LA COLLECTE  
DE DÉCHETS VERTS LE 8 MARS

Grands-mères, grandmas, 
mamies, mamounes, mami-
tas, mounettes… Quel que 
soit leur petit surnom, 
toutes les grands-mères 
seront célébrées ce 
dimanche 7 mars. Si au 
départ, dès 1987, l’évè-
nement émanait d’une 
marque de café, cette fête est désor-
mais une jolie tradition aux prémices 
du printemps, chaque premier 
dimanche de mars. Une occasion 
idéale  pour leur redire qu’on les aime.  
Pour célébrer l’événement, la Ville 
délivre des roses et des chocolats  
à nos Aînées de la Résidence Claire-
fontaine et du Temps des loisirs ce 
vendredi.  
Et samedi 6 mars sur le marché, de 
9 h à 12 h, à l’angle de la rue Sainte-
Croix et de la place Notre-Dame, un 
stand sera également installé pour 
offrir des roses à toutes les grands-
mères. 

7 MARS :  
BONNE FÊTE À TOUTES  

LES MAMIES

Mauricette Fontaine,  
une grand-mère d’exception

Elle est l’une des personnalités les plus marquantes et 
l’une des plus inspirantes de la commune, de par son histoire 
et son caractère bien trempé. Un modèle de courage, d’ab-
négation et une cheffe de famille d’exception. Née le 4 jan-
vier 1918 à Étampes, Mauricette Virmoux (de son nom de 
jeune fille) a perdu son père très jeune, décédé quelques 
années “après avoir été gazé à Verdun”. Toute petite, elle 
habitait rue de la République chez sa grand-mère qui était 
coiffeuse. « Puis j’ai rencontré à 14 ans l’amour de ma vie, 
Fernand. On s’est mariés 2 ans plus tard et à 22 ans, j’avais 
déjà mes 4 enfants : Serge, Gabrielle, Annie et Jacky. » Tout 
pour être heureux. Mais la Seconde Guerre mondiale vien-
dra perturber ce ciel sans nuage. Tandis que son mari mar-
quait l’histoire locale par ses actes de bravoure au sein de 
la résistance, Mauricette rechignait à soigner les Allemands 
qui occupaient la Ville de 1940 à 1944. « J’étais alors aide-
soignante. Mais autant vous dire que je ne faisais aucun effort 
pour soigner les occupants », confirme-t-elle avec aplomb. 
Après la Guerre, Mauricette sera employée au laboratoire 
Dausse à Morigny-Champigny, puis à la fabrique des Petits 
chaussons, place Saint-Gilles. « J’ai toujours travaillé, même 
jeune mère avec mes 4 enfants en bas âge. Comme quoi, cela 
doit être vrai que le travail conserve ! », confiait-elle à l’occasion 
de son centenaire, en 2018. 
Les années ont passé et la famille n’a jamais cessé de 
s’agrandir, comme le confirme sa fille Annie : « Nous sommes 

sûrs qu’il y a 18 petits-
enfants. Mais derrière, c’est 
très compliqué puis-qu’elle a 
aujourd’hui des dizaines d’ar-
rière-petits-enfants mais 
aussi de très nombreux 
arrière-arrière-petits-enfants. 
Il faudrait 2 cars pour trans-
porter tout le monde. De par ma sœur Gabrielle, il y a même 
une lignée de 5 générations de filles. Comme mon père, ma 
mère était et demeure encore quelqu’un d’extraordinaire, 
une force de la nature qui a toujours su aller de l’avant. Mes 
2 enfants adorent profondément leur grand-mère, qu’elles 
surnommaient affectueusement à l’époque Mémère Gre-
nouille. A une période où j’ai divorcé et devais beaucoup tra-
vailler, elles ont passé beaucoup de temps avec leurs grands-
parents. Elles en gardent de précieux souvenirs, notamment 
les week-ends à pique-niquer, les vacances dans les Alpes-
Maritimes, en Vendée ou en Haute-Savoie. C’était et cela reste 
leur grand-mère adorée et elles ne manquent pas une occasion 
de venir la câliner et de lui dire combien elles l’aiment, notam-
ment pour la fête des grands-mères. »  
Et la principale intéressée, que pense-t-elle de cette célé-
bration ? « J’y tiens beaucoup. Parce que je suis fière d’avoir 
fondée une si belle famille et que j’aime chaque membre qui 
la compose. » Bonne fête des grands-mères Mauricette ! 
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S P O R T S  &  L O I S I R S

Ils sont arrivés avant l’ouverture du 
pump track situé à proximité de la luge 
et de la patinoire, à 13 h samedi 
13 février, et trépignaient d’impatience 
de rouler sur la piste avec leur BMX. 
Comme Hugo, Étampois de 13 ans, un 
peu essoufflé après deux tours mais 
réchauffé et avec le sourire aux lèvres : 
« Il est bien franchement. Au début, on 
peut pomper et après il y a des bosses où 
l’on peut faire des sauts. C’est cardio ! ».  

110 000 € investis par l’UCPA  

Une ouverture à laquelle tenait particu-
lièrement Gérard Hébert, président de 
l’Ile de Loisirs, conseiller régional et 
adjoint au Maire en charge notamment 
des Grands projets et de l’Urbanisme. 
« C’est une satisfaction. J’en profite pour 
remercier l’UCPA qui a investi 110 000 € 
comme prévu dans le contrat de délégation 
de service public. Je remercie donc le direc-
teur de l’UCPA, Nicolas Pichol, qui est pré-
sent. Je leur ai demandé d’ouvrir un peu 
plus tôt que prévu car avec la période de 
la Covid-19, c’est compliqué pour notre 
jeunesse. On fera une inauguration offi-
cielle dans les semaines à venir où l’on aura 

des champions de BMX qui viendront faire 
des démonstrations », explique Gérard 
Hébert. Le pump track (parcours en bou-
cle fermée constitué de bosses et de 
virages) fonctionne comme sur les pistes 
enneigées avec 3 couleurs de difficulté 
pour celui de l’Ile de Loisirs : vert, bleu 
et rouge. 

Pour tous les âges, tous les 
niveaux et tout ce qui roule ! 

« La luge est un équipement unique en 
son genre en Ile-de-France. La patinoire, 
à côté, est plutôt classique. Il en existe 
plein d’autres en région parisienne. La 
volonté, avec la création de ce pump 
track était de développer une nouvelle 
structure avec de l’adrénaline et de la 
glisse. On pourra rajouter à l’avenir des 
modules. La piste fait 280 mètres de lon-
gueur. C’est une piste qui a été créée par 
Greg Gilson, un rider très connu dans le 
milieu. C’est vraiment pour tous les âges 
et tous les niveaux. C’est ouvert à toutes 
les disciplines des sports de glisse : BMX, 
skate court ou long, trottinette, roue... 
Tout ce qui roule peut venir ! Le port  
du casque est obligatoire », explique 

Frédéric Serrano, directeur du syndicat 
mixte de l’Ile de Loisirs.  

Ouvert tous les week-ends 
en dehors des vacances scolaires  

Dès 13 h, 3 adjointes au Maire étaient 
présentes aux côtés de Gérard Hébert : 
Elisabeth Delage, Françoise Pybot et 
Sana Aabibou, adjointe au Maire en 
charge de l’animation des quartiers. Puis, 
à 14 h 30, 2 délégués du Maire, Sabah 
Aid et Mostepha Ghenaïm sont venus 
saluer les riders et discuter avec le direc-
teur de l’UCPA, Nicolas Pichol. « Le pump 
track est ouvert tous les week-ends en 
dehors des vacances scolaires. Il y aura 
donc encore plein d’occasions avec les 
beaux jours qui arrivent d’en profiter pour 
les jeunes et moins jeunes ! », conclut le 
président de l’Ile de Loisirs. De 13 h à 
17 h les samedis et dimanches. Tarifs : 
l'entrée 3 € (si l’usager vient avec son 
matériel dont le casque) ; 5 € (la loca-
tion du casque) ; 10 € : l’entrée + la 
location d'un BMX et d'un casque. 
Carte de 12 entrées : 25 €. Des Pass 
vacances, des abonnements 3, 6 et 
12 mois seront bientôt proposés. 

ILE DE LOISIRS : LE PUMP TRACK A TROUVÉ 
SES ADEPTES DÈS SON OUVERTURE 

NovoViande : rue des Heurte-Bise, ZAC Bois-Bourdon, 91150 Etampes. 
Ouverture tous les jours de 9 h à 20 h non stop et le dimanche de 9 h à 12 h 30.

Filet de bœuf
39€90

Du vendredi 5 au dimanche 14 mars

le kg
Origine Allemagne

CHRISTIAN SUARDI : UN VRAI PILIER  
DE L’ERC NOUS A QUITTÉS 

« Nous avons la tristesse 
d‘apprendre le décès de 
Christian Suardi, notre Bou-
boule, à l’âge de 66 ans. 
L’ERC perd l’une de ses 
figures les plus sympa-
thiques. […] Modèle de géné-
rosité et d’altruisme, il incar-
nait avec perfection les 
valeurs humaines qui sont 
l’essence même de notre 
beau rugby. […] Toutes nos 
pensées vont vers sa famille et ses proches. Bouboule, tu 
seras à jamais membre de la grande famille ERC. » Sur sa 
page Facebook, Étampes Rugby Club a rendu ce bel 
hommage à Christian Suardi, décédé le 1er mars. Une 
publication qui a trouvé écho dans les chaleureux com-
mentaires de personnes qui l’ont côtoyé, à commencer 
par le Président de l’ERC Francis Passard  très ému : 
« Christian a fait partie de l’aventure de l’ERC dès l’origine, 
en 1968, avec d’autres proches. Ancien joueur, dirigeant 
et fidèle bénévole, il fait partie intégrante de l’histoire de 
ce club dont il était un des principaux piliers, poste qu’il 
affectionnait tant au rugby. Il ne comptait jamais son temps 
ou son énergie. Les anciens présidents et moi-même sommes 
unanimes pour saluer une personnalité extraordinaire, pas-
sionnée et très attachante. » Sa sœur Christiane, son beau-
frère « Bébert » et sa nièce Etzeur sont eux aussi sous 
le choc : « Dans son métier de boucher comme dans son 
club, il était connu et aimé de tous, jusque dans le Sud-
Ouest de la France. Sa fidélité en amitié, sa sociabilité, sa 
bonne humeur nous manqueront énormément. »  

Franck Marlin : « On a perdu un ami d’Étampes,  
un ami de l’ERC, qui était aussi un ami 
personnel. » 

Le Maire d’Étampes, Franck Marlin, était également très 
touché par sa disparition : « On a perdu un ami d’Étampes, 
un ami de l’ERC, qui était aussi un ami personnel. Il était 
d’une générosité exceptionnelle, au sein d’une famille 
exceptionnelle. Nous sommes tous profondément attristés. 
Au nom de la Ville d’Étampes et du mien, nous adressons 
de sincères condoléances à toute sa famille ainsi qu’à tous 
ses proches. » Les obsèques se tiendront jeudi 11 mars, 
à 15 h, à l’église Saint-Gilles.  
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ATTESTATION DE DÉPLACEMENT DÉROGATOIRE  
DURANT LES HORAIRES DU COUVRE-FEU

En application de l’article 4 du décret n°2020-1310 du 29 octobre 2020 
prescrivant les mesures générales nécessaires pour faire face à l’épidémie  

de covid-19 dans le cadre de l'état d'urgence sanitaire

Je soussigné(e),

Mme/M. : 

Né(e) le : , à : 

Demeurant : 

certi昀e que mon déplacement est lié au motif suivant (cocher la case) autorisé en application  
des mesures générales nécessaires pour faire face à l'épidémie de covid-19 dans le cadre de l'état 
d'urgence sanitaire :
Note : les personnes souhaitant béné昀cier de l’une de ces exceptions doivent se munir s’il y a lieu, lors de leurs déplacements 
hors de leur domicile, d’un document leur permettant de justi昀er que le déplacement considéré entre dans le champ de 
l’une de ces exceptions.

  1. Déplacements entre le domicile et le lieu d’exercice de l’activité professionnelle ou le lieu 
d’enseignement et de formation, déplacements professionnels ne pouvant être di昀érés.

  2. Déplacements pour des consultations et soins ne pouvant être assurés à distance  
et ne pouvant être di昀érés ou pour l’achat de produits de santé.

  3. Déplacements pour motif familial impérieux, pour l’assistance aux personnes vulnérables  
ou précaires ou pour la garde d’enfants.

  4. Déplacements des personnes en situation de handicap et de leur accompagnant.

 5. Déplacements pour répondre à une convocation judiciaire ou administrative.

  6. Déplacements pour participer à des missions d’intérêt général sur demande  
de l’autorité administrative.

  7. Déplacements liés à des transits ferroviaires, aériens ou en bus pour des déplacements  
de longues distances.

  8. Déplacements brefs, dans un rayon maximal d’un kilomètre autour du domicile  
pour les besoins des animaux de compagnie.

Fait à : 

Le : , à : 
(Date et heure de début de sortie à mentionner obligatoirement) 

Signature : 

Pour lutter contre  
l’épidémie, téléchargez

N
° 1211   V

endredi 5 m
ars 2021

Retrouvez chaque lundi les photos  
de la semaine passée sur 

www.etampes.fr > Médiathèque >  
Vu la semaine dernière

Matin : -2° 

Après-midi : 9° 

Matin : -4° 

Après-midi : 10° 

Dimanche 7 mars

LA VILLE MET DES ATTESTATIONS À DISPOSITON

MÉTÉO DU WEEK-END

 
BÉLIER  21 mars - 20 avril  

 Vous vivrez en harmonie avec celui ou 
celle que vous aimez.   

 
TAUREAU  21 avril - 20 mai  

 Le secteur du travail se prête à toutes 
les espérances de succès. 

 
GÉMEAUX  21 mai - 21 juin  

 Vous devrez faire preuve de réalisme si 
vous envisagez des changements.  

 
CANCER  22 juin - 22 juillet  
 Tout vous semblera facile. Faites atten-

tion à ne pas trop vous laisser aller. 

 
LION  23 juillet - 23 août  
 Vous ne supporterez aucune entrave à 

votre liberté. 

 
VIERGE  24 août - 22 septembre  
 Il vous faudra de la persévérance pour 

arriver au bout de cette semaine éprouvante. 

 
BALANCE  23 septembre - 22 octobre  
 Votre dynamisme sera décuplé et vous 

aurez envie de mener à bien vos grands projets.  

 
SCORPION  23 octobre - 21 novembre  
 Votre énergie sera contagieuse et vous 

serez plus sociable que d'ordinaire.

 
SAGITTAIRE  22 novembre - 21 décembre  
 Prenez le temps de parler avec votre 

conjoint avant toute décision définitive. 

 
CAPRICORNE  22 décembre - 19 janvier  
 Vous pourriez bénéficier d'une belle 

promotion grâce à votre audace. 

 
VERSEAU  20 janvier - 19 février  
 Votre envie de vivre pourrait déséqui-

librer vos finances.  

 
POISSONS  20 février - 20 mars  
 Restez discret sur ce que vous entre-

prenez mais n'hésitez pas à vous lancer.

HOROSCOPE de la semaine
Ste Colette

Ste Félicité

Samedi 6 mars

 
INFO SNCF : BD PASTEUR 

En raison de travaux de remplacement 
de rails, de renouvellement de voie 
et ballast entre la gare centrale 

d’Étampes et celle de Saint-Martin, le boulevard  
Pasteur, section comprise entre la rue du Moulin-
à-Peau et la rue de Chauffour ainsi qu’au droit du 
passage à niveau, sera fermé à la circulation  
jusqu’au samedi 6 mars, puis du lundi 19 au vendredi 
30 avril. Deux déviations sont mises en place. Pour 
se rendre en Centre-Ville : rue de Chauffour, rue Saint-
Martin, rue du Haut-Pavé. Pour se rendre en direction 
de Saint-Martin : rue Saint-Jean, rue Saint-Martin.  
Plus de renseignements : 01 69 92 67 03. 
 
 
■ 8 MARS : UNE JOURNÉE DES DROITS 

DE LA FEMME « POUR UN FUTUR 
ÉGALITAIRE DANS LE MONDE DE  
LA COVID-19 » 

Depuis 1977 et son officialisation par 
les Nations Unies, le 8 mars marque la 
Journée internationale des droits des 
femmes. Ce rendez-vous qui permet à 
la fois de célébrer les avancées en 
matière de droit des femmes tout en 
mesurant le chemin qui reste à accomplir 
s’inscrit cette année dans l’actualité brûlante : 
« Leadership féminin : Pour un futur égalitaire dans le 
monde de la Covid-19. » Le site de l’ONU Femmes rap-
pelle ainsi : « Les femmes sont en première ligne face 
à la crise de Covid-19, en tant que professionnelles de 
santé, pourvoyeuses de soins, innovatrices, organisa-
trices communautaires et, pour certaines, en tant que 
dirigeantes nationales figurant parmi les leaders les 
plus exemplaires et les plus efficaces dans la lutte contre 
la pandémie. […] les perspectives des femmes et des 
filles dans toute leur diversité doivent être intégrées 
dans la formulation et la mise en œuvre des politiques 
et des programmes dans tous les domaines et à tous 
les stades des plans de lutte et de relance mis en place 
dans le cadre de la pandémie. » 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
■ UNE COUPE  

DE PRINTEMPS  
POUR LES TILLEUILS  

Chaque année, la Ville procède à 
la taille dite en rideau des tilleuls 
rue Berchère, avenue Théodore-
Charpentier, boulevard Henri-IV... 
ou bien encore place Saint-Gilles.  
 
■ LUTTE CONTRE LES DÉPÔTS SAUVAGES : 

VOTEZ POUR LE PROJET DE LA VILLE 
Vous avez jusqu’au 8 mars pour vous prononcer.  
Dans le cadre du budget participatif écologique et soli-
daire de la Région Ile-de-France, vous pouvez voter 
pour le projet de la Ville d’Etampes d'achat de pièges 
photographiques pour la lutte contre les dépôts sauvages 
sur :  
https://www.iledefrance.fr/budget-participatif-eco-
logique-et-solidaire-2e-session-vous-de-voter

FLASH INFOS ■■■

Des formulaires sont disponibles aux Affaires générales (01 69 92 68 00), au service des Personnes retraitées (01 64 94 55 72) et au Cabinet 
du Maire (01 69 92 68 97). Pour rappel, tout déplacement de personne hors de son domicile est interdit de 18 h à 6 h à l'exception  
des déplacements autorisés (listés sur l'attestation ci-dessous). L'attestation (et ses mises à jour) est aussi disponible en ligne sur  
www.etampes.fr > rubrique : Actualités.8

Jeudi 11 mars  
Cérémonie officielle de la Journée 
Nationale d’Hommage aux Victimes du 
Terrorisme. 

Compte tenu des contraintes sanitaires, 
la cérémonie n’est pas ouverte au public.

COMMÉMORATION


